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LASOCIETEDE GENEALOGIEDE QUEBEC,auparavant Société Canadienne

de Généalogie, (Québec), fondée le 27 octobre 1961, est une société sans but
lucratif.

Elle favorise l'entraide des membres, la recherche sur l'histoire et
la généalogie des anc@tres, et la publication de travaux de recherches.

Le Comité de publication dirige l'édition des Contributions telles qu~
le répertoire de mariages, la série Cahier spécial et le présent bulletin L'ANCETRE.
Les textes n'engagent que la responsabilité de l'auteur.

Ce bulletin est en vente au prix de $1.00 l'unité.

Il est envoyé gratuitement aux membres de la Société de Généalogie de Québec

dont la cotisation annuelle de $10.00 est payée. - Les étudiants: $6.00.

Membre~ vie: $150.00 -
DépOt légal - Bib1ioth~que Nationale du Canada.
ISSN 0316 - 0513 - Bib1ioth~que Nationale du Québec.
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MESSAGES DES PRESIDENTS

Ce Congrès des Généalogistes était un besoin. En effet~
depuis 1973~ les généalogistes ne s'étaient pas rencontrés. Il était temps
que l'on discute de nos problèmes communset particuliers; cer derniers
n'étant souvent pas si particu1iers~ car ils se retrouvaient ~ Montréa1~
Sherbrooke et Québec. Sous cet aspect~ notre réunion fut un succès.

Mais ce Congrès fut plus que cela. D'abord~ il s'agissait
du premier congrès de tous les généalogistes et non de seulement une Société.
C'était donc un premier pas vers des retrouvailles et une collaboration qui~
par les années passées~ étaient quelque peu insuffisantes. De p1us~ ce fut
l'occasion pour les représentants des 5000 généalogistes québécois de réaf-
firmer leur présence et leur foi dans cette science qui est menacée d'en-
traves sinon d'anéantissement par certains projets gouvernementaux.

Enfin~ je souhaite que pour ceux qui ont pu assister ~ ce
Congrès~ nous avons su rendre agréable leur séjour dans la Vieille Capitale
et que notre initiative ne restera pas lettre morte.

Bien ~ Vous,

Denis Racine~ président
Société de Généalogie de Québec 243



Monsieur le Président,

Vous pouvez être fier du succ~s de votre

organisation. On m'assure qu'une soixantaine de nos membres de Montréal

ont assisté ii notre "congr~s des généalogistes" de Québec. C'est que

nous étions heureux de nous joindre à vos délibérations.

Les th~mes proposés nous ont paru de grande

importance et surtout de brQ1ante actualité. Espérons que les résolu-

tions de ce dernier congr~s d'octobre 1976 seront considérées avec at-

tention par les Minist~res de notre Gouvernement qui sont concernés dans

nos prob1~mes. Ce sont des ~rob1~mes d'intérêt national, nous n'exagé-

rons rien, puisque nous touchons les sources de notre histoire.

Veuillez agréer l'assurance de mon meilleur
dévouement.

Julien Dézie1, o.f.m.

président de la Société Généalogique C.F.
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b1es rejoint tous nos

et atteint.

Nous voulons rendre hommage~ la Société Généalogique

l'éclatant succès remporté lors du congrès d'octobre 19760

Ces agapes se veulent progressives et constructives.

Le but fixé par les organisateurs et les responsa-

délégués et répond fort heureusement ~ l'idéal fixé

de Québec pour

Quant ~ l'orientation future de nos sociétés, nous

osons espérer que ces rencontres sauront ,motiver et encourager chacun des

participants et admirateurs.

Nous formulons le voeu que ces réunions se multi-

plient et s'organisent dans les différentes régions du Québec, afin de per-

mettre ~ un plus grand nombre de nos membres actifs d'y retrouver des sym-

pathisants et des amis toujours soucieux de progresser et d'envisager un

avenir très prometteur.

Notre encouragement et notre appréciation rejoint

tous nos membres et souhaitent longue vie ~ toutes nos sociétés généalo-

giques du Québeco

Adrien Gagnon, président

La Société Généalogique des Cantons de l'Est.
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CONr,RESDES r,ENEALOGISTES

Mot de bienvenue

Monsieur le

Monsieur le

Mesdames,

Mesdemoiselles,

Messi eurs,

Prêsident de la Société Généalogique Canadienne-Française,

Prêsident de la Sociêtê Gênéalogique des Cantons de l'Est,

J'ai l'honneur de vous souhaiter la bienvenue au Congr~s
des ~nêalogistes. Je constate que nous avons le plaisir d'accueillir de nom-
breux participants de l'extérieur de Québec. Vous m'en voyez ravi et malheureux
a la fois. Ravi parce que nous avons atteint nos objectifs d'en faire un Congr~s
provincial. Déçu car j'aurais voulu que Québec rev@te ses plus beaux atours pour
vous recevoir. Cependant, DameNature n'était pas de cet avis.

Malqr~ tout, je veux souligner la présence d'une forte
dêlégation de nos confr~res de Montréal et de Sherbrooke. Saluons êgalement
M. René Gaulin, de Toronto, MmeDora Michaud d'Edmunston, N.B., M. Beaudoin,
Brunswick, Maine, M. Roger Gomeaud'Ottawa, M. Lêonidas Bélanger, de Chicoutimi
et le Fr~re RoméoAllard, du Lac St-Jean.

Pourquoi un Congr~s des Généalogistes en 1976? Les rai-
sons en sont multiples.

D'abord, faisons un peu d'histoire. Soulignons la fon-
dation en 1943 de la Sociêté Généalogique Canadienne.Française, sociêtê qui fit
beaucoup pour populariser la généalogie. Cependant, des conflits se firent jour
et l'on aboutit a la scission, que nous connaissons, en 1960-1961. Enfin pour
en revenir a notre époque, rappelons les Congr~s de Québecen 1971 et de Mont-
réal en 1973, êtapes importantes dans l'histoire de la génêalogie au Ouébec.
Or déja trois ans se sont écoulés depuis notre derni~re rencontre. Il y avait
un besoin a comblera cet égard.

1976 voit le 15e anniversaire de la Société de Gênéalogie
de ~uébec. Ouelle occasion r@véepour une telle rêunion. Certes, nous aurions
pu faire un congrês local s'adressant a nos membresprincipalement. Mais a
l'heure 00 les généalogistes connaissent des probl~mes de nature a menacer l'ex-
istence ~me de leur science, il fallait se serrer les coudes. Il ~tait donc
urgent de rétablir le dialogue entre les différentes Sociétés de Gênéalogie du
Québec. Nous voulons donc un dialogue franc et surtout d'êgal a égal. Les for-
mes que pourra prendre cet échange sera discuté a l'atelier sur les Sociêtés de
Généalogie. Le probl~me le plus préoccupant demeure néanmoins celui de l'Etat
Civil. D'ailleurs tel est notre th~me "Voulez-vous conna'ftre vos anc~tres?"
ou plut5t voulez-vous conserver la possibilité sinon le droit de connaTtre vos
and~tres ?

Il Y a eu certes des réactions de généalogistes et m@me
des Sociétés individuellement face a ce projet de l'Office de Revision du Code
Civil et du Ministêre de la Justice. Mais il fallait une prise de position
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collective et sans ambiguft~. Ce congrês en est l'occasion et c'est ce qui sera
discut~ dans l'atelier sur l'Etat Civil.

De plus, il ~tait urgent que les gén~alogistes pensent ~
se doter d'un Code d'Ethique s~rieux et ~laboré. Un projet en ce sens fut con-
çu par un Comit~ form~ d'un repr~sentant de chacune des Sociétés. Il vous est
présent~ aujourd'hui et doit être discut~ dans un atelier.

Enfin, pour les moins initiés ~ cette science qu'est la
généalogie, il y aura un atelier libre 00 les problêmes de recherche les plus
divers seront abord~s alors que des experts r~pondront a vos questions.

En ce qui concerne le programme lui-m@me, aprês le mot de
bienvenue, vous pourrez aller d'ner dans un restaurant de votre choix. Je vous
souligne que la table québécoise a une r~putation qu'on»est pas pr~t de faire
mentir. '

Cet aprês-midi, nous aurons nos ateliers ainsi que le
rapport de chacune d'entre elles en assembl~e générale.

Nousnous reverrons ce soir a l'Hfttel Paul Baillargeon,
638, St-Vallier Ouest, 00 nous aurons le plaisir d'y entendre notre conf~rencier,
M. François Beaudin, nouveau conservateur des Archives Nationales du Québec. Au
programmeoriginal, nous vous avions annoncé la pr~sence de M. le ministre Jean
Paul L'Allier, qui a dO s'excuser. Puis son sous-ministre Claude Trudel a ac-
cepté notre invitation, pour ensuite s'excuser a cause d'un em~êchementd'ordre
personnel. Mais nous n'y perdrons pas au change. Vous aurez l'occasion de pren-
dre connaissance des principales politiques que le nouveau conservateur entend
appliquer aux Archives Nationales, et ce d'autant plus que ce sera sa premiêre
allocution publique en cette qualité a Ouébec. Nousprésenterons au cours de
ce souper-causerie un mémoirecommunpr~paré par les trois Soci~tés concernant
les Archives Nationales.

Demain, dimanche, vous @tes invit~s a la messe c~lébr~e
a Notre-Damedes Victoires, puis a une visite guidée de Place Royale. Sur l'heure
du d'ner, nous vous convions a un cocktail gracieusement offert par les Archives
Nationales et a un buffet qui vous seront servisa la MaisonChevalier. Dans l'a-
prês -midi, nous terminerons nos travaux en assembl~e.

Lundi, jour de l'Action de Gr~ces, le matin sera consa-
cré a une s~ance de travail et de recherche a la Section de G@n~alogiedes Archi-
ves, 1180, rue Berthelot, tandis qu'en aprês-midi, vous avez le choix de votre
visite, a Ste-Marie de Beauce, (en collaboration avec la Sociét~ Historique de
Québec), sur la Cftte de Beaupr~, sur l'Ile d'Orl~ans ou sur la Cftte du Sud.

En conséquence, je déclare ouvert le Congrês des Géné-
alogistes 1976~ et j'inviterais mes collêgues des autres Soci~t~s de généalogie
a vous adresser quelques mots.

Denis Racine, Avocat
Président.
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DEROULEMENTDU CONGRES

A l'automne 1976, la Société de Généalogie de Québec
célébrait son quinzi~me anniversaire de fondation. Commentsouligner de
façon plus tangible cet événement que par un cong~es de généalogistes:
C'est ainsi que les 9, 10 et 11 octobre 1976 la Société de Généalogie
de Québecse faisait l'h~tesse de cent quarante généalogistes venus d'un
peu partout au Québec.

En ce samedi matin 9 octobre 1976, vers les neuf heures,
on pouvait voir une activité inhabituelle pour un jour de congé, autour
de l'édifice "G". Des h~tesses accueillaient avec le sourire les gens
venus s'inscrire ~ ce congr~s. Ony voyait des personnalités de marque,
tel que maTtre Denis Racine, président de la Société de Généalogie de
Québecen train de faire les honneurs de la place au P~re Julien Déziel,
président de la Société Généalogique Canadienne-Française, et ~ monsieur
Adrien Gagnon, président de la Société Généalogique des Cantons de l'Est.
On remarquait ailleurs dans le hall monsieur Léonidas Bélanger président
de la Société Historique du Saguenay causant avec quelques généalogistes
chevronnés. Les Archives Publiques du Canada étaient représentées par
leur délégué officiel, monsieur Roger'Comeau. MadameLiette Treau de Coeli
présidente de la Société Généalogique d'Ottawa-Hull avait bravé le mauvais
temps pour !tre de cè congr~s. La Fédération des Sociétés d'Histoire du
Québecy avait délégué nulle autre que sa présidente, madameIsabelle Girard.
Les Archives Nationales du Québecallaient y !tre on ne peut mieux repré-
sentées par le nouveau conservateur monsieur François Beaudin et son ad-
joint, monsieur Charles-Eug~ne Bélanger. Le hasard faisant bien les choses,
m!meles Archives Nationales Françaises y avaient un représentant en la
personne de monsieur Himly conservateur des Archives du Bas-Rhin.

C'est dans une ambiance favorable que s'ouvrait officielle-
ment vers dix heures trente, dans le magnifique amphithéatre de l'édifice "Gu
ce Congr~s des Généalogistes du Québec.

Le président de la Société de Généalogie de Québec, maTtre
Denis Racine dans son mot de bienvenue rappelait bri~vement la nécessité
pour les généalogistes de se rencontrer et d'échanger sur les sujets de plus
en plus importants qui les concernent, tels l'état civil, le code d'éthique
des généalogistes, et l'avenir de nos sociétés de généalogie.

Apr~s les mots de bienvenue des présidents des autres Sociétés
représentées au congr~s dont on trouvera la teneur en ces pages les congres-
sistes se dispers~rent pour le dTner avant de se retrouver ~ treize heures
trente pour le travail en atelier. Quatre ateliers s'offraient aux parti-
cipants: 1) l'Etat Civil - 2) Les Sociétés de Généalogie ( r~le, avenir,
prob1~mes) - 3) Le Code d'Ethique des Généalogistes - 4) Un atelier libre
en généalogie.

Les discussions a11~rent bon train et le temps passa si vite
que c'est avec un peu de retard sur l'horaire que les participants prirent
connaissance ~ l'amphithéatre des compte rendus des différents ateliers.
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Tout le mondese transporta ensuite à l'Hôtel Paul
Baillargeon pour le souper-causerieo Monsieur François Beaudin le confé-
rencier invité parla des projets en voie de réalisation aux Archives Natio-
nales dans le cadre du Livre vert. Son exposé fut suivi d'une période

de questions un peu houleuse no-
tamment en ce qui a trait à la non
accessibilité des cent dernières
années de l'état civilo
Les généalogistes ne croient guère
à l'argument de la confidentialité
pour enlever le droit d'accès à
ces documents. La position des gé-
néalogistes sur ce sujet fut défen-
due avec brio par le président de
la Société de Généalogie de Québec,
qui profita d'ailleurs de cette
circonstance pour remettre au Conser-
vateur, à l'attention du Ministre
des Affaires Culturelles, un mémoire
conjoint des Sociétés de Généalogie
en ce qui concerne les différentes
politiques des Archives Nationales.
Le souper se termina sur cette note
chaude, sans doute le présage d'un

avenir prometteur pour la généalogie et ses adeptes.

Démarré d'excellente façon, le congrès se poursuivit le lende-
main matin par une messe à l'église Notre-Dame-des-Victoires, lieu chargé
d'histoire. Les concélébrants de cette Eucharistie furent les Pères Déziel
et Paré, ainsi que les abbés Proulx et Gosselin. A onze heures, à la sortie
de l'église, des guides attendaient les congressistes pour une visite de la
Place Royale. Certains confrères généalogistes ne manquèrent pas de souli-
gner quelques anomalies dans les renseignements donnés aux touristes à l'oc-
casion de ces visites, notamment les erreurs flagrantes sur la plaque apposée
à l'intérieur de l'église Notre-Dames-des-Victoires non loin de la réplique
du Brésé, navire qui amena jusqu'à Gaspé le sieur de Tracy et les troupes
qulil conduisait à Québec en 1665. Malgré ces petits anicroches et le froid,
la visite de Place Royale ne manqua pas d'intéresser vivement tout le monde.

A midi, tous se retrouvaient à la maison Chevalier pour un
vin d'honneur gracieusement offert par les Archives Nationales. Les congres-
sistes eurent l'avantage d'y entendre monsieur Himly conservateur des Archives
du Bas-Rhin, ainsi que madameIsabelle Girard présidente de la Fédération des
Sociétés d'Histoire du Québec. On profita également de cette circonstance
pour procéder au lancement officiel de la carte de Gédéon de Catalogne repro-
duite par monsieur Gérard Gallienneo Monsieur René Bureau fondateur de la
Société de Généalogie de Québec adressa également la parole. Le tout fut
suivi par excellent buffet froid où tout le mondes'en donna à coeur joie
ainsique le faisaient si bien nos ancêtres.

Les libations terminées, tous se retrouvaient à quatorze
heures à l'édifice "GU pour l'Assemblée plénière et la Clôture du Congrès.
On peut retenir de cette assemblée trois propositions principales:
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1) l'opposition massive des généalogistes au projet gouvernemental concernant
les cent dernières années de l'état civil,

2) l'assentiment de tous, ~ la continuation d'assemblées régulières entre
des représentants des conseils des diverses Sociétés de Généalogie.

3) l'adoption du code d'éthique des généalogistes.

Le Congrès prenait ainsi officiellement fin sur les mots de
remerciements des différents présidents, après que l'assemblée eut observé
une minute de recueillement en mémoire du frère Eloi-Gérard Talbot disparu
en juin. Mais on ne se quittait pas sans se rappeler les activités du len-
demain; recherche libre a la Section de Généalogie des Archives Nationales
grace a la courtoisie de messieurs Auger et Gingras, ainsi que les visites
organisées possibles sur la Côte du sud, l'Ile d'Orléans, la c6te de Beaupré
et la Beauce.

A l'image du Congrès, ces visites furent des réussites ex-
traordinaires et tous regagnèrent leur patelin respectif convaincus de l'ex-
cellente santé de la généalogie au Québec et assurés que cette grande fa-
mille généalogique formée des diverses Sociétés ne peut que continuer a
croTtre pour le plus grand bien de tous les Québécois.

Michel Langlois
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MÉMOIREPRÉSENTÉAUXARCHIVESNATIONALESRÉDIGÉCONJOINTEMENTPARLA

SOCIÉTÉGENÉALOGIQUECANADIENNE-FRANCAISE,LA SOCIÉTÉGÉNÉALOGIQUEDES

CANTONSDE L'EST, ET LA SOCIÊTEDEG(NÉALOGIEDE~.

Les gén~alogistes et tous ceux qui s'intéressent a la
généalogie au Québec sont des gens qui mettent largement en pratique la devise
de leur province: IIJe me souviensll.

C'est précisément parce que des Qu~bécois du si~cle
pass~ n'ont pas voulu oublier leurs origines que s'est créé dans notre milieu
une tradition généalogique. Poussé par un esprit de travail peu commun,Mgr
Cyprien Tanguay a jet~ les bases d'un édifice qui ne fait que grandir. Par
son IIDictionnaire généalogique des familles canadiennes Il, il a suscité la cu-
riosité, puis la recherche chez nombre de ses concitoyens. On a vu apr~s lui
d'autres chercheurs, pUblier des recueils de généalogie fort précieux aujourd'-
hui. Citons les travaux de Mgr C.A. Charbonneau: IITableau généalogique des
mariages du dioc~se de RimouskiIl, ceux des abbés G.A. Dejordy, Chs Beaumont,
Michel Forgues qui publi~rent tour a tour la "généalogie des principales fa-
milles du Richelieull, celle des familles de la côte de Beaupré, de la Beauce et
de l'Ile d'Orléans.

Leurs oeuvres de pionniers furent imitées bientôt par
d'autres qui les complét~rent merveilleusement. Ainsi on vit para1tre les tra-
vaux du frêre Eloi-Gérard Talbot Qui couvrirent les comtés du Charlevoix, Beauce,
Dorchester, Frontenac, L'Islet, Montmagnyet Bellechasse. La g~néalogie au Qué-
bec gr3ce a tous ces gens était installée pour demeurer. Le P~re Archange God-
bout franciscain et" généalogiste dans l'~ne et dans les faits commençala publi-
cation de "Nos anc~tres au XVIIe si~cle", et fonda a Montréal la premi~re socié-
té de généalogie au Québec, la Société Gén~alogique Canadienne-Française. Cette
derniêre avec les années grandit et étendit ses sections jusqu'a Québec, Ottawa-
Hull et Trois-Rivi~res. Ouébecet Sherbrookevirent a leur tour se créer chez
eux des sociètés autonomes: la Société de Généalogie de Québec, et la Société
Généalogique des Cantons de l'Est. Cet essort de la gén~alogie chez nous, est-
il besoin de le rappeler, s'est fait uniquement par la bonne volonté et le tra-
vail des membresde ces sociétés qui aujourd'hui comptent tout pr~s de 2,000
membres. Mais a tous ces membresofficiels des Sociétés de généalogie, on doit
joindre au moins 3,000 autres chercheurs en généalogie,qui ensemble constituent
85%de la client~le des Archives Nationales.

Ces Québécois a la recherche de leur passé contribuent
largement a la sauvegarde de notre patrimoine et de notre culture. Malheureuse-
ment, ils n'ont pas toujours reçu en tant qu~ndividus et encore moins en tant
que société l'aide et l'appui sur lesquels ils auraient eu droit de compter de la
part du Gouvernementdu Québec. Dansle passé, a peine les a-t-on consultés dans
les diverses politiques qui les concernent, et encore n'était-ce qu'a titre of-
ficieux. Malqr~ tout le travail exécut~ par les diverses soci~tés de généalogie
pour sortir de l'ombre ceux qui ont fait notre pays, le gouvernement n'a pas jugé
bon d'aider financiêrement ces m@messociétés dans leurs publications diverses.
Devant cet état de faits, les membresdes sociétés de gén~alogie du Québec ont
pensé faire entendre plus officiellement leurs voix par l'intermédiaire du pré-
sent mémoire, espérant ainsi @tre enfin écoutés. Voici donc briêvement les voeux
formul~s par les Membresdes Sociétés de généalogie de Ou~bec, Montr~al et Sher-
brooke dans le but de rest1tuer a cette science qu'est la g~néalogie la place
qui devrait lui revenir dans la culture québécoise. A cet effet, les Sociétés de
généalogie souhaitent vivement:
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1) La création prochaine d'un Conseil des Archives 00 elles seraient repré-
sentées officiellement.

Que soit continuée et m@meaccélérée la politique de régionalisation des
Archives Nationales, et qu'~ cette fin, on augmente le personnel et on donne
enfin aux Archives Nationales un édifice convenable pour la conservation des
richesses de notre passé, que sont les documents anciens.

Que l'on termine le plus rapidement possible la publication des greffes
des notaires du régime français et pour ce faire que soit versé le budget
nécessaire.

Qu'on procède dans le plus bref délai ~ l'indexation des documents judi-
ciaires, tels ceux de la prévôté de Québec.

Qu'on s'empresse avant qu'il soit trop tard de photocopier les documents
d'Etat civil qui manquent aux Archives Nationales et existent dans les pa-
roisses.

2)

3)

4)

5)

6) Que par un protocole d'entente avec le Minist~re de la Justic~ les Ar-
chives Nationales acqui~rent les documents judiciaires antérieurs a 1875.

Que les Archives Nationales, en collaboration avec les sociétés de généa-
logie et d'histoire, afin de promouvoir la connaissance du passé québécoi~
se chargent de donner des cours d'histoire régionale, de g~néa1ogie etc...

Que les chercheurs qui en majorité travaillent aux heures d'ouverture
des services de généalogie puissent y avoir acc~s au moins un soir par
semaine.

Que les registres d'Etat civil en mauvais état soient retranscrits de
façon ~ protéger l'original.

Que les sociétés de généalogie reçoivent l'aide financi~re du Gouverne-
ment du Québec pour leurs publications.

Que soient microfilmées au D1us tôt tous les greffes des notaires du
Régime français, et qu'une copie de ces microfilms soient versée aux dif-
fp.rents bureux régionaux des Archives Nationales, pour faciliter aux cher-
cheurs la consultation de ces documents, et en protéger la copie originale.

7)

8)

9)

10)

11)
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RAPPORTSDES ATELIERS

A)
,

L'ETAT CIVIL

Tenu sous la présidence du soussigné, cet~atelier traita
d'abord des craintes soulevées par les propositions de l'Office de revis ion
du Code civil et des probl~mes soulevés par le mauvais état ou m@mel'ex-
istence de certains registres.

Avant d'entreprendre le débat les généalogistes présents a
cet atelier purent entendre successivement Me Denis Racine et MmeMarthe F.
Beauregard qui leur firent faire un tour d'horizon de la question traitée.

;.

Me Racine fit un bref historique, relatant notamment l'état
de conservation et l'accessibilité des registres d'état civil du Québec,
les péripéties de l'affaire des microfilms, et l~modifications proposées
par l'Office de revision du Code civil relativement a l'état civil savoir:

- constitution d'un fichier central de l'état civil gr!ce a l'ordinateur;

- modifications du contenu des actes de l'état civil;

- introduction du principe de la confidentialité commecorollaire a l'éta-
blissement d'un fichier central.

MmeBeauregard, par la suite traita de représentations
faites par la S.G.C.F. suite a la publication du rapport sur l'état civil;
ces représentations ayant pris la forme de lettres circulaires envoyées par
les membresau Ministre de la Justice.

MmeBeauregard exposa également les arguments a développer
dont entre autres le fait que les recherches généalogiques sont essentielles
a des sciences commela démographie et la génétique.

Les discussions port~rent d'abord sur le probl~me de l'acces-
sibilité des registres dans l'avenir.

On a dégagé les points suivants:

- La lutte pour conserver l'accessibilité aux registres doit @tre poursuivie,
le rapport sur l'état civil étant toujours d'actualité.

- Les Sociétés doivent essayer d'influencer l'opinion publique par la publi-
cation de nos représentations et de faire pression sur les députés.

- Les Sociétés de généalogie doivent obtenir l'appui du plus grand nombre de
groupements culturels possible et nos membresqui sont membresd'une ou plu-
sieurs de ces Sociétés doivent les amener a prendre position en faveur de notre
point de vue.

Une autre partie de la discussion a porté sur l'état de con-
servation des registres de certaines paroisses et des moyens appropiés tels
la photocopie et le microfilmage sont suggérés pour sauvegarder ce qui reste
de ces registres de m@meque pour créer des dép~ts dans les palais de justice
qui ne poss~dent pas de registres se trouvant en exemplaire unique dans les
paroisses.

Me André Breton
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B) RÔLEET AVENIRDESSOCIETÉSDE GENÉALOGIE

Cet atelier qui regroupait une quarantaine de personnes
s'intéressa surtout ~ définir les buts et le rôle des Sociétés de généa-
logie. Plusieurs recommandations y furent faites que l'on peut résumer
en ces termes:

1) Publication d'un bottin contenant l'adresse des membres des Sociétés de
généalogie, et les travaux que ces personnes font, de façon ~ faciliter

l'échange de renseignements entre les membres.

2) Fondation d'une Fédération des Sociétés de généalogie.

3) Meilleure accessibilité aux nouveaux membres des Sociétés ~ la 'recherche
généalogique, par des cours donnant des méthodes de travail et de re-

cherche~

4) Parrainage des nouveaux membresdes sociétés.

5) Utilisation de fiches uniformes par toutes les sociétés, pour inscrire
baptêmes, mariages et sépultures.

Plus grande accessibilité aux locaux des Sociétés de généalogie.

Plus de publications de répertoires de mariages par les Sociétés de
généalogie.

8) Publication prochaine d'une liste des répertoires de mariages déja
publiés ou compilés.

9) Plus grand souci de la part des Sociétés de généalogie dans l'acceptation
de nouveaux membres.

10) Création d'un code d'éthique pour les chercheurs, en généalogie.

6)

7)

Michel Langlois
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C) CODED'ETHIQUEDESGENEALOGISTES

Face au probl~me qu'engendre pour l'ensemble des chercheurs
en généalogie l'accroissement de la consultation des diff~rents dép6ts d'Archives;

Face au fait que les g~n~alogistes repr~sentent pr~s de 85%
de la c1ient~le de ces d~pOts;

Il nous semble opportun que les Soci~t~s de Gén~alogie in-
terviennent d~s maintenant pour revaloriser le chercheur en g~n~alogie aupr~s
des responsables des d~pOts d'Archives.

Il est du devoir des Soci~t~s de jouer, avec beaucoup de
sérieux, leur rOle éducatif aupr~s des chercheurs et ce, en plus de leur rOle
didactique.

Les participants a l'atelier ont manifest~ le désir de voir
les Soci~t~s de généalogie poser des gestes concrets afin de pr~venir les res-
trictions qui risquent, a court terme, d'~tre impos~es aux chercheurs en g~né-
a1ogie.

EN CONSEQUENCE,L'ATELIER TIENT A PRESENTERLES RECOMMANDATIONSSUIVANTESA
L'ASSEMBLEEPLENIERE:

1) Nous proposons que toutes les Soci~t~s de g~néa1ogie
adoptent un code d'~thique unique qui ne se veut ni restrictif, ni coercitif
envers les membresdes dites Soci~t~s, quel que soit l'~tat de leurs travaux
ou de leurs qualifications en tant que chercheurs;

2) Nous proposons l'adoption du code d'~thique joint aux
présentes;

3) Nous proposons que les Sociét~s de g~n~alogie se r~ser-
vent chacune le droit de faire signer le présent code a ses membres au moment
qui lui semblera le plus opportun;

4) Nous proposons que pour pallier au risque de restric-
tions impos~es aux chercheurs dans les d~p6ts d'Archives, les Soci~t~s de
gén~alogie interviennent dans ce probl~me en accr~ditant aupr~s des responsa-
bles des d~pOts d'Archives, les membres dont elles reconnaTtront les qualifi-
cations;

5) Pour assurer une certaine valeur et uniformit~ a cette
accr~ditation, nous proposons qu'une structure coiffant les Soci~t~s soit ~ta-
b1ie a cet effet pour d~finir la formule d'accr~ditation, ses modes d'applica-
tion et son application.

(S) Cl~ment Plante

(S) Jean Bergeron
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PROCÈS-VERBALDE L'ASSEMBLÉEPLÉNIÈRETENUELE 10 OCTOBRE1976, a 14:00h.

A L'OCCASIONDUCONGRÈSDESGÉNÉALOGISTES

Présents a cette assemblée: pr~s de 125 généalogistes venus
participer au congr~s marquant le 15e anniversaire de la Société de Généalogie
de Québec.

Me Denis Racine président de la Société de Généalogie de
Québec préside l'assemblée et Me André Breton, secrétaire de la m@meSociété
agit commesecrétaire.

M. Jean Bergeron vint donner lecture des résolutions propo-
sées au Comité du Code d'éthique.

Sur proposition de M. Léa Bélanger, appuyé par M. Adrien
Gagnon, il est d'abord unanimement résolu de recommander aux Sociétés de géné-
alogie de se doter d'un code d'éthique.

Sur proposition de M. Léo Bélanger, appuyé par M. Adrien
Gagnon, il est résolu a l'unanimité, le vote ayant été demandépar M. Henri
Bergevin, que le Code d'éthique soit adopté tel que proposé par l'atelier.

Il est également résolu a l'unanimité sur proposition de
M. Faribeault, appuyé par MmeHél~ne Beaudoin que les Sociétés de généalogie
se réservent le droit de faire signer le code de la mani~re et au moment
qu'elles jugeront opportun.

Il est ensuite résolu a la majorité, 4 personnes s'étant
opposées et 6 autres s'étant abstenues, qu'advenant le cas 00 des restrictions
seraient apportées a la consultation des registres de l'état civil, les Sociétés
interviennent pour accréditer certains de leurs membrespour fins de recherche
dans les dép~ts d'archives, le tout tel que proposé par l'abbé Dominique Gosse1in
appuyé par M. Honoré Rizzoli.

M. Michel Fragasso fait ensuite rapport des recommandations
de l'atelier libre.

M. Pierre Scallen, appuyé par MmeKathleen de Varennes pro-
pose qu'il soit recommandéaux Sociétés que chaque membredépose sa lignée
directe ainsi qu'une petite histoire de sa famille.

Avant l'adoption de cette proposition, un amendementest
soumis a l'attention de l'assemblée, sur proposition dOmentappuyée, a l'effet
de remplacer, dans la proposition principale les mots usa lignée directe ainsi
qu'une petite histoire de sa familleu par Utous les résultats de recherche.

.
Le vote étant demandé, l'amendement est rejeté, une seule

personne étant pour.

La proposition principale fut adoptée a la majorité, 8 per-
sonnes étant contre et 11 autres s'étant abstenues de voter.
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Sur proposition de M. Régis Corbin, appuyé par MmeMarthe
Beauregard, il est également résolu ~ la majorité, une personne s'étant abs-
tenue de voter, qu'il soit recommandé aux autorités concernées, d'ouvrir les
Archives Nationales aux public le soir et les samedis.

Sur proposition de MmePaul Tardif, appuyée par M.Char1es
Hamilton, il est résolu a la majorité, 6 personnes s'étant abstenues de voter,
qu'il soit recommandéque des cours de généalogie par correspondance soient
donnés et que de la documentation soit réunie afin de constituer un guide
généalogique.

Sur proposition de M. DominiqueGosse1in, appuyé par M. C.
Legau1t, il est résolu de recommanderaux Sociétés:

1) qu'a la suite du congr~s, dans le but de sauvegarder
l'accessibilité et m@mel'intégirté de cette importante partie de notre pa-
trimoine national qu'est l'état civil, les Sociétés maintiennent leur oppo-
sition a l'introduction du principe de la confidentialité des Archives de
l'état civil et d'une restriction de cent ans a leur consultation, de m@me
qu'au changementdu contenu des actes de l'état civil, selon les propositions
faites par l'Office de Revision du CodeCivil, dans son rapport sur l'état civil.

2) que cette position soit rendue pUblique de concert par
les différentes Sociétés de généalogie ainsi que par les autres sociétés de
chercheurs ( histoire, démographie, médecine, génétique et autres)

Il est également unanimementrésolu sur porposition de Mme
Cora Houdet appuyée par M. A. Gagnonde recommanderau Minist~re de la Justice
du Québecainsi qu'aux Archives Nationales du Québecde microfi1mer ou photo-
copier les registres d'état civil du Québeca commencerpar ceux qui n'exis-
tent qu'en exemplaire unique ou qui sont en voie de détérioration, et que des
exemplaires de tels microfilms ou photocopies soient mis a la disposition des
chercheurs.

Sur proposition du Dr Faribeau1t, appuyé par Mlle Rose Vallée,
il est résolu a l'unanimité de mandater MeDenis Racine pour exposer les argu-
ments des généalogistes relativement aux modifications proposées concernant
l'état civil, et de présenter un texte écrit aux Minist~res de la Justice et
des Affaires Culturelles ainsi qu'aux média d'information.

Sur proposition de MmeKathleen de Varennes appuyée par M.
RaymondGingras il est unanimement résolu de recommander aux Sociétés qu'elles
publient un bottin de leurs membres et de leurs travaux en cours.

Il est également proposé par M. Honoré Rizzoli, appuyé par
M. Charles Hamilton qu'il soit créé une fédération des sociétés de généalogie.

Il est toutefois résolu a l'uninimité sur proposition de
MmeMarthe Beauregard appuyée par MmeYvonne Tardif qu'au lieu de former une
fédération, il soit recommandéqu'il y ait des rencontres réguli~res et suivies
de représentants des conseils d'administration des diverses Sociétés.

Et l'assemblée est levée a 17:00 h.

Me André Breton
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CODE D'ETHIQUE DU GENEALOGISTE

Tout généalogiste qui signe le présent Code d'Ethique
s'engage ~ en respecter les normes ci-apr~s définies:

1) Tout généalogiste doit respecter les livres, registres
ou tout autre documentqu'il est appelé ~ consulter au cours de ses re-
cherches. A cette fin, il ne doit ni les subtiliser, ni les mutiler ou
les abfmer. De plus, il ne doit pas les crayonner ou les annoter m~me
s'il est convaincu qu'ils sont erronés.

2) Tout généalogiste doit se plier aux normeset r~gle-
ments établis par les divers dépOts d'archives ou biblioth~ues. Cela
n'emp~che pas le généalogiste de formuler ses doléances ~ l'autorité
compétente afin d'améliorer le service ou la collaboration et les rela-
tions entre les bibliothécaires, les archivistes et les généalogistes.

priété
3) Le généalogiste doit en tout temps respecter la pro-

intellectuelle des documents avec lesquels il est appelé! travailler
a) en ne s'appropriant pas le travail d'un autre en tout

ou en partie sans sa permission;

b) en citant les sources qu'il a consultées pour l'élabo-
ration de son travail.

4) Le généalogiste se doit d'~tre suffisamment impartial
et honn~te pour ne pas sciemment déformer, camoufler ou exagérer les in-
formations qu'il a recueillies, tout en faisant preuve de discrétion dans
la diffusion et la publication d'informations qui pourraient causer un
préjudice ~ un tiers, dans les divers documents qu'il a consultés; cela
sans préjudice au droit qu'il a de les critiquer ou m@mede les contre-
dire au moyen d'autres sources.

5) Le généalogiste se doit d'entretenir une bonne colla-
boration avec les autres généalogistes et les diverses société de généalogie
afin d'éviter toute duplication inutile de travaux.

6) Le généalogiste, de pair avec les recherches pour son
profit personnel, doit s'efforcer de s'attaquer ~ des travaux de nature
générale qui feront progresser la généalogie ou les sciences connexes.

avancer la
7) Tout généalogiste qui a terminé une étude qui fait

science généalogique doit:

- s'efforcer de la publier ou de la faire publier; ou

- en déposer une copie a la biblioth~que d'au moins
une société dont il est membre.
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8) Tout généalogiste qui s'engage à travailler pour
quelqulun dlautre, moyennant rénumération ou autres considérations,
doit:

a) définir à l'avance le montant approximatif de la
contrepartie qulil a llintention dlexiger;

b) bien souligner à cette personne les difficultés que
peut représenter un tel travail;

c). lui indiquer clairement toutes les lacunes que
comporte le travail qulil a effectué lors de la
présentation de son rapport de recherche; .

d) présenter les faits de façon la plus objective
possible en indiquant clairement à cette personne
slil existe dlautres sources qui, au meilleur de sa
connaissance, pourraient venir confirmer ou infir-
mer les conclusions de ce travail;

9) Tout généalogiste qui slengage à respecter le présent
code dléthique, engage du mêmecoup l'honneur de sa sociétéo En consé-
quence, il reconnait à celle-ci le droit de lui imposer une.sanction suite
à tout manquement de sa part.

- -.,," ~
1 <~. ~ r 16'
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ÉTAT CIVIL ET CONFIDENTIALITÉ

L'état civil d'une personne est constitué principalement des
faits suivants: la naissance, le mariage et le déc~s.

Depuis le XVIe si~c1e pour des raisons matérielles telles que:
héritages, partages, etc, les civilisations occidentales se sont efforcées de con-
server ces faits par écrit de mani~re officielle dans des actes de l'état civil.
Le Québec ne fait pas exception a cette r~gle.

En effet, nos religieux o~t été chargés de rédiger les re-
gistres d'état civil depuis 1621. Ces registres ont été conservés jalousement
et sont d'une valeur inestimable. Vous avez probablement entendu parler de ce
bon curé de l'Ile d'Orléans qui enterra ses registres pour les sauver des bombar-
dements des Anglais lors de la Guerre de sept ans.

Notre état civil fait partie de notre patrimoine national;
vouloir en aliéner une partie est un crime contre la nation. D'ailleurs rappe-
lons-le, le Québecest le seul pays a avoir conservé la majeure partie de son
état civil depuis le XVIIe si~cle et ce dans un état satisfaisant.

Ce qui frappe d'abord au Québec, ce n'est pas seulement la
longue tradition de confection de ces registres mais la liberté de consultation.
Les traditions familiales qUébécoises ont toujours considéré que les événements
marquants commele bapt@me,le mariage et la sépulture étaient l'occasion de ras-
semblementet leur diffusion publique se fait au prOne, a la radio et dans les
journaux. En ces occasions, se tenaient des réunions de famille, comblées de
joie ou affectées par la tristesse, auxquelles se joignaient les parents et les
amis. Ces réunions étaient des manifestations collectives qui soulignaient la
survenance d'un des trois événements mentionnés plus haut. De tout cela, une
chose ressort: depuis toujours ces gestes sont publics et, a moins de modifier
profondément le caract~re des Québécois, ils le resteront. D'oD, nous pouvons
dire que leur constatation, dans des registres de l'état civil, est également
publique.

Pourquoi des gestes, qui ont été publics pendant 300 ans,
deviendraient-ils hautement confidentiels en 1977? Pourquoi cette rupture entre
la pratique publique de ces gestes et leur constatation hautement confidentielle?

Certes, ces faits font partie de la vie privée d'une personne.
Mais l'homme vit en société et certains actes de la vie privée entrent dans le
domaine public. Evidemment, la vie privée mérite d'@tre protégée. Agir autre-
ment permettrait a certains individus et m@mea l'Etat d'espionner nos conversa-
tions téléphoniques, nos comptes de banque, notre situation financi~re et ainsi
les rendre publics au moment qu'il juge opportun.

Cepend_ant, la so~iété moderne ne pourrait fonctionner, si
du jour au lendemain, nous abolissions les fiches de crédit dans le cas des ban-
ques et institutions financi~res, ou les fichiers de renseignements médicaux dans
le cas de compagnies d'assurance-vie. Il faut donc trouver un juste milieu, et
c'est pourquoi l'Etat devra sous peu se pencher sur des législations en ce domaine.
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Proposer des moyens termes commele droit de connaftre le
contenu de ces fiches portant sur soi-m@me, protêge peut-~tre quelque peu la vie
privée. Malgrê cela, ces fichiers demeurent par leur existence m@meune atteinte
a la vie privée. C'est pourquoi nous pensions que certains actes de la vie pri-
vée, deviennent par la force des choses, publics. A l'heure actuelle, et dacs
l'avenir, malgré les législations proposées, nous pouvons obtenir aisément,a
propos dè notre voisin par exemple, outre des renseignements sur son contrat
de mariage et sur l'achat et le financement de sa propriété, un rapport de çré-
dit détaillé ainsi que son état de santé depuis sa tendre enfance. Ces infor-
mations normalement font partie de la vie privée a un niveau bien plus impor-
tant que la constatation de la naissance, du mariage ou du décês.

Les rapports numéros 23, concernant l'état civil, et 25,
concernant la vie privée, de l'Office de Revision du Code Civil, indiquent que
la libre consultation des registres de l'état civil, constitue une grave atteinte
a la vie privée. Or nulle part, on nous expose les raisons motivant cette con-
clusion. Nulle part, on n'e~pose les dangers que court l'individu a cause de
cette libre consultation.

L'obtention d'un mauvais rapport de crédit ou d'un rapport
médical défavorable peut causer un préjudice beaucoup plus grand que la connais-
sance par les tiers de la naissance, du mariage, du décês d'une personne.

Certes, une certaine confidentialité doit exister dans l'état
civil. Ainsi, tel est le cas de l'adoption. Cependant, avec la 1aTcisation de
notre sociêté et les réformes adoptées concernant l'abolition de la mention de
1égitimitê et celles proposêes de constater la naissance, au lieu du bapt@meet
le dêcês, au lieu de la sépulture, les exigences de la confidentialitê en ma-
tiêre d'état civil sont amplement respectées. Toute notre interrogation S9 ré-
sume a la diffêrence proposée par l'O.R.C.C. entre le certificat et les actes
d'état civil. Nous considérons que dans ce dernier cas, les mentions supplémen-
taires non-requises par le certificat, n'ont absolument rien de confidentiel.
Quel préjudice peut subir un individu de la connaissance par les tiers du nom
de ses parents par exemple?

On nous rétorquera que l'usage que l'on peut faire de l'état
civil pourrait causer un tort considérable a un individu. D'une part, il ne faut
pas oublier que chaque justiciable conserve, dans tous les cas, ses recours en
dommageset intér@ts contre un usage abusif voire malhonn@te de ces informations
qui, rappelons-le, sont certainement moins dommageablesqu'un rapport de crédit
défavorable. De plus, m@mesi tout l'état civil devenait entiêrement confiden-
tiel, commec'est le cas en France, cela n'emp@cheaBsolument pas l'obtention
de ces informations par la consultation du contrat de mariage par exemple, ou du
registre religieux, ou encore par des enqu@tes un peu plus approfondies, quand
ce n'est pas par l'individu concernê 1ui-m@me. Alors quel prob1ême rêg1e-t-on
par ces restrictions?

Nous devons donc en venir a la conclusion que les raisons
motivant les restrictions proposées a l'état civil sont aBsolument farfelues ou
encore tiennent plus a la protection de certains intér@ts privés qu'a celui de
l'intér@t public.

Enfin, il ne faut pas oublier que le peuple québécois cons-
titue une originalité en Amérique du Nord. C'est un peuple qui est constamment
a la recherche de son identité et de ses racines les plus profondes. Fermer l'état
civil signifie que ce peuple ne pourra plus se rattacher a ses aTeux qui .ont fi~-
rement bati notre nation. Ce serait m@meles renier. Aucun Quêbécois digne de
ce nom ne devrait avoir de telles ambitions~

Me Denis Racine 261
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HISTORIQUEDE LA SOCIETEDE GENEALOGIEDE ~

1971-1976 (1)

Depuisnotre congrês des 9 et 10 octobre 1971, bien des
événements ont marqué la vie de notre Société. Par ce texte, nous avons
voulu, pour le bénéfice de nos successeurs, en rappeler les plus marquants.
Pour ce faire, nous avons préféré vous les présenter par ordre chronologique
plutftt que dans un texte suivi. La compréhensionen sera ainsi facilitée, de
m!meque la recherche pour en obtenir la référence exacte.

Parmi toutes les administrations qui se sont succédées,
nous retrouvons une homogénéité dans la ligne,d'action. En effet, de tout
temps, la Société a eu une politique d'ouverture vis-3-vis le public et elle
fut 3 la recherche constante de nouveauxmoyensde ,développementet de v~tga-
risation de la généalogie.

C'est donc le rappel de ces momentsexaltants que nous vous
présentons.

nait:

10 i~e Exécutif (1971-1972)

Ce 10iême Exécutif avait été élu le 15 juin 1971
Roland J. Auger Président
Fr. DominiqueCampagna Vice-président
Claude Roberge Secrétaire
Roland Giasson Trésorier
Cora F. Houdet Publiciste
RaymondGingras Conseiller
Denis Racine Conseiller

et compre-

Outre le magnifique congrês de 1971, cet exécutif compte
parmi ses réalisations l'obtention d'une subvention de $15,000.00 du Gouver-
nement du Canada par le billet du programmed'initiative locale. Ces montants
d'argent furent consacrés 3 la compilation et 3 la publication éventuelles
des mariages de 5 paroisses de Québecet de Trois-Riviêres, sous la direction
de notre secrétaire, M.ClaudeRoberge.

lli~ Exécutif (1972-1973)

L'assemblée du 20 juin 1973, 3 laquelle assistaient 35 per-
sonnes, élut un Conseil restreint avec les 6 candidats sur les rangs:

Roland J. Auger
Fr. Dominique Campagna
Claude Roberge
Denis Racine
'ora F. Floudet
RaymondGingras

Président
Vice-président
Secrétaire
Trésori~r
Pûbliciste
Conse111er

(1) L'histoire des 10 premiêres années d'existence de la Société a été publiée
sous la plume de M. G.-Robert Tessier en 1973 dans le Cahier Spécial "E".
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Conformément au voeu de l'assemblée, le Conseil désigna
MmeEster Oss pour combler le poste de conseiller vacant. Ce Conseil adopta le
principe de tenir une réunion mensuelle a date fixe, principe qui a toujours été
respecté depuis, ainsi qu'une cotisation spéciale pour les membresayant un sta-
tut d'étudiants.

De plus, la Société fit la publication du répertoire des
mariages de St-Charles de Limoilou (no 29) ainsi que des Cahiers Spéciaux
"CH et "D".

Les nombreuxconférenciers invités a l'occasion des réunions
mensuelles furent: MM.Marc-André Bédard - Jean-GuySauvageau- RaymondGingras -
DameCoraF. Houdet- Albert D'Amours - MmeGeorgesDessaint-deSt-Pierre -
M.AndréTremblay- Dr. PaulGenest- PaulTraversier - DenisRacine- André
Breton- ClémentPlante- JacquesLacombe- Rayna1dBlouin.

12i~e Exécutif (1973-1974)

Gérard E. Provencher
RaymondGingras
MmeCora Houdet
Denis Racine
André Breton
MmeEster Oss
Jos-Eug~ne Oue11et

Président
Vice-président
Secrétaire
Trésorier
Publiciste

. Consei1l~re
Conseiller

Cette assembléeprocéda égalementa l'adoption d'un amendement
aux R~glementsGénéraux,créa une nouvelle catégorie de membresdits membresgou-
verneurs, qui est constituée des anciens présidents de notre Société. Ces der-
niers ont le privil~ge d'@tre convoquéset d'assister aux.réunions du Conseil
et d'en recevoir les proc~s-verbaux,mais le tout sansdroit de vote.

Le Conseil s'est mis aussitOt a l'ouvrage et fait publier
les répertoires de mariages des paroisses du Cap-de-la-Madeleine (no 30) et
St-Philippe des Trois-Rivi~res (no 31) ainsi que le Cahier Spécial "E". Deplus,
des projets furent mis de l'avant pour publier un bulletin mensuel, changer le
nomde la Société et réimprimer des contributions épuisées.

Durant cette année, les causeries furent prononcées par
MM.Roland J. Auger - BenoTt Pontbriand - RosaireSt-Pierre- Dominique Campagna-
Raymond Gingras - Robert-EdmondGingras- Raymond Gariépy - Jçseph-Eug~neOuellet -
Philippe Brisson - le fr~re ArmandPoirier -.

13i~me Exécutif (1974-1975)

Lors de l'assemblée générale du 13 juin 1974, les 41 membres
présents procéd~rent d'abord a l'adoption du nouveau nom de notre organisme:
"La Société de Généalogie de Québec". Ensuite, on fit l'élection du nouveauCon-
seil parmi les huit (8) candidats. Les élus furent:

Gérard E. Provencher
Denis Racine
Cora F. Houdet
Simon Hame1
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Président
Vice-président
Secrétaire
Trésorier



André Breton
RaymondGingras
MmeEster Oss

Publiciste
Conseiller
Consei11~re

Pendant l'été, le Conseil forma un Comité des Publications
qui, sous l'habile direction de MmeEster Oss, se mit en branle et publia en
septembre le premier numéro de notre revue: "L'Anc~tre", alors modestement com-
posée de 16 pages. Cependant l'idée fut un sicc~s et le volume l aura au total
368 pages.

De plus, le Conseil adopta le nouveau sigle de la Société
composéd'un arbre aux multiples branches, symbolisant la g~n~alogie. Puis, la
Soci~té procéda a la publication du répertoire de mariages de "Notre-Damed'East-
view, de la base militaire de Finter et de St-Joseph d'Orléans" (no 32), ainsi
que du Cahier Spécial "Fil sur Julien Fortin, premier Fortin d'Amérique, oeuvre
de notre Secrétaire, MmeCora Houdet. Enfin, le Conseil prit position a l'~gard
du rapport de l'Office de Revision du CodeCivil concernant le projet de l'~tat
civil en mentionnant son opposition face a l'interdiction d'acc~s aux gén~alo-
gistes de ces précieux documents.

Les réunions furent agr~ablement remplies par les conf~rences
de: MmeKathleen de Varennes - MmeCora Houdet - Dr YvonGlobensky - Michel
Langlois - Denis Racine- AbbéBenoft Fortier - RaymondGingras - Abb@
Georges-HenriCournoyer- Soeur MarianaO'Gallagher - Lorenzo Pouliot - .

Durant l'année 1974, la Soci~t~ compta 262 membres actifs
dont 84 nouveaux membres. Alors qu'au 31 d~cembre 1974, nous avions un d~ficit
de $553.53, nous avions un surplus accumulé de $1,121.10, le 31 décembre 1975.

14i~me Ex~cutif (1975-1976)

Cinquante-quatre (54) membres étaient présents
semblée générale du 18 juin 1975, qui fit l'~lection parmi les dix
du Conseil suivant:

Denis Racine
Cora F. Houdet
André Breton
Simon Hamel
Michel Fragasso
Michel Langlois
Georges BéruM

lors de l'as-
(10) candidats

Président
Vice-pré~idente
Secrétaire
Trésorier
Publiciste
Conseiller
Conseiller

Le nouveau président annonce l'obtention de notre local situé
au: 537, Boul. Charest Est, tandis que notre biblioth~que y sera transférée durant
la période d'été. D'autre part, M. Gaston Brosseau est nommépr~sident du Comit~

des Publications et M. Gérard Ga11ienne, remplacé plus tard par notre Secrétaire,
est bibliothécaire.

Le Conseil se met a la tache et organise en octobre et novem-
bre une série de cours de généalogie qui ont attiré plus de quatre-vingt (80)
participants. De plus, la Société publie en septembre, le r~pertoire des mariages
de Beaumont (no 33) par M. Rosaire St-Pierre tandis que nous obtenions du Haut-
Commissariat a la Jeunesse, aux Loisirs et aux Sports, une subvention de $6,000.
permettant la publication des cartes de Québec et Montréal préparées par Monsieur
Gérard Gallienne.
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Enfin, une délégation du Conseil se rend le 21 février a
Sherbrooke et le 12 juin a Montréal, pour rencontrer des représentants des
Sociétés Généalogiques des Cantons de l'Est et Canadiennes françaises. Plu-
sieurs projets sont discutés et notammentl'organisation d'un congr~s a Québec
en octobre 1976.

Le 20 mai 1976, nous apprenons le décês du Frêre Eloi-Gérard
Talbot. Les généalogistes perdent en lui un maftre a penser et un infatiguab1e
chercheur.

En 1976, la Société compte 327 membres, y incluant 117 nouve1-
les adhésions.

Les conférenciers suivants surent intéresser leur auditoire
lors de nos réunions: MadameLouise Minh, MM.Michel Langlois - André Breton -
Clément Plante - Michel Fragasso - Ro1and-J.Auger- GastonBrosseau- G.-
Robert Tessier - Gilles Héon- fr. AndréDussault - Pierre-Paul Turgeon-

l5iême Exécutif (1976-1977)

Les trente-quatre (34) membresprésents a l'assemblée générale
du 16 juin 1976, aprês l'adoption des rapports d'usage, firent l'élection d'un
nouveau Conseil composéde:

Denis Racine Président
Cora F. Houdet Vice-présidente
André Breton Secrétaire
Simon Hame1 Trésorier
Michel Fragasso Publiciste
Michel Langlois Conseiller
MmeFrançoise Doddridge

L'assemblée procéda également a l'adoption des nouveaux rêgle-
ments de notre Société (voir L'Anc@tre- septembre 1976 - volumeIII, no 1)

AussitOt le Conseil procêde a la nomination de M. Gaston
Brosseau et MmeFrançoise Doddridge commeprésident du.Comité des Publications et
bibliothécaire.

Puis les 9, 10 et 11 octobre 1976, se réunirent a Québecquel-
ques 140 généalogistes venus de partout pour souligner le quinziême anniversaire
de notre Société. On retrouvera ailleurs dans cette brochure le texte des événe-
ments de ce congrês qui fut, a plus d'un point-de-vue, un grand succês.

A cette occasion, le Conseil procéda au lancement de la carte
de la région de'Québec par Gédéonde Catalogne en 1709 et de l'I1e d'Orléans par
Villeneuve en 1689, habilement redessinée par M. Gérard Ga11ienne.

La Société a l'intention de publier en 1977 les répertoires de
mariages de St-Sauveur de Québec (no 34) et St-Sy1vêre de Nico1et (no 35), compilé
par L.M. Dubois, le Cahier Spécial "G" sur les Taillon dits Michel, oeuvre de Mme
Esther Oss, ainsi que la ca~te de la région de Montréal en 1702, redessinée par
M. Gérard Ga11ienne. Durant l'année 1976, notre Société reçut l'adhésion de 432
membres.
CONCLUSION:Beaucoupd'activités ont eu lieu entre 1971 et 1976. L'augmentation
du nombre de nos membres de 151 en 1971 a 432 en 1976 témoigne de l'intér@t gran-
dissant de la population pour la science généalogique.
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Cependant, il reste énormément ~ faireo Durant ces quinze
ans, les généalogistes publièrent la majeure partie des mariages du Québeco Il

s'agit pour l'avenir d'orienter nos efforts vers d'autres sommetso Ainsi, les
recensements et les greffes de notaires méritent toute notre attention. Dans
cet avenir, que nous envisageons avec optimisme, les Sociétés de généalogie seront
appelées ~ jouer un plus grand rôle en tant qu'agents de développement et d'in-
terlocuteurs vis-~-vis les autorités.

Malgré cela, ce rhemin vers les années futures n'est pas
sans être couvert d'embQches. Ainsi, il faudra notamment trouver une solution
au problème créé par le rapport de l'Office de Revision du Code Civil concernant
l'état civil. Nous devrons de plus nous adapter avec souplesse aux nouvelles
structures, telles la commission des archives proposée par le Livre Vert du
Ministère des Affaires Culturelles et modifier notre organisation pour pouvoir
affronter les impératifs résultant de l'augmentation sans cesse croissante du
nombre de nos membres.

Tels sont les défis en perspective. En conséquence, sans
oublier l'oeuvre de nos prédécesseurs, il faut relever la tête pour y faire face
afin que notre Société soit encore plus grande et plus forteo

-
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.
LISTE DES INSCRIPTIONS ET PARTICIPANTSAU CONGRES

ALLARD, fr. Roméo, Desbiens Lac St-Jean
AUGER, Réginald Parisville Lotbini~re
AUGER, Rolland-J. 1180 Berthelot, Québec
BADEAU,Gérard 255 Carré St-Louis Montréal
BARIL, MmeViateur, 987 Ste-Hél~ne Longueuil
BEAUDOIN, Edward F. 40 Boody St. Brunswick, Maine
BEAUDOIN, Mlle Hél~ne, 787 5e Avenue Verdun
BEAUDOIN, Marc 3838 St-Hubert Montréal
BEAUREGARD, MmeMarthe 741 Stuart Montréal
BELANGER,Léonidas C.P. 64 Chicoutimi
BELANGER.Louis-Philippe 290 de la Corniche St-Nicolas
BERGERON,Jean et Madame 4144 56e Rue Montréal
BERGEVIN, Henri et MmeSolange 9468 Bretonvilliers,Montréal
BERUBE, Georges 3056 Lechasseur "Ste-Foy
BERUBE, Al. 2059 St-André, Montréal
BINETTE, J.-Gérard et Madame 4443 Boyer Montréal
BOISCLAIR, Gabrielle 35 ave Prévost, app.405 Hull
BOISCLAIR, Mlle Julia 1689 boule Cardinal-Villeneuve, Québec
BROSSEAU,Gaston 1151 Forget, Sillery
BROSSEAU, Mle Lise et MmeMartha 11,610 Tanguay Montréal
BUREAU, René 1145 Bourgainville, Québec
CAMPAGNA, fr.Dominique, Paville André Coindre Cap-Rouge
CARRIER, Robert 235 Sapini~re Dorion Ouest. app.203 Québec
CHARTRAND,René 113 43e Avenue St-Eustache, Deux-Montagnes
CLOUTIER, Denis 370 Notre-Dame Granby
CLOUTIER, Mme Jeannine 51 Parc Vimy Beauport
COMEAU,Roger Archives Publiques du Canada, Ottawa
CORBIN, Régis 130 43e Avenue St-Eustache
CORRIVEAU,Maurice 76 Hébert Windsor
COTE, Jean-René et MmeSuzanne 111 Gilles Bolvin, Boucherville
DAIGNEAU, Mlle Jeanne 360 5e Avenue sud, Sherbrooke
DEGUIRE, Charles 1560 Fil1ion, Ville St-Laurent
DELISLE, Roch 831 Lévis, Québec
DESROSIERS, Joseph 1400 boule St-Laurent Montréal
DeVARENNES,Rosario et MmeKathleen Mennie 3140 de Galais, Ste-Foy
DEZIEL, p~re Julien 2010 ouest Dorchester, Montréal
DODDRIDGE,MmeFrançoise 581 Ch3teauguay app 1 Québec
EMOND, Michel 385 Bouffard, Québec
FARIBEAULT, Claude 1814 est St-Joseph app.2 Montréal
FAUCHER,Albert 67 des Bouleaux Ouest, Québec
FORGET, André 5040 St-Félix Cap-Rouge
FORTIN, fr. Armand Maison Rivat Cap-Rouge
FORTIN, Jacques 254 ouest Crémazie app.3 Québec
FORTIN, Mlle Jeanne 58 Fraser, Lévis
FORTIN, MmeNapoléon L'Islet-sur-mer
FORTIN, Simon Avenue de Gaspé est, St-Jean-Port-Joli
FRAGASSO,Michel et Madame 289 des Pins Loretteville
GAGNE, fr. Eug~ne Desbiens, Lac St-Jean
GAGNON,Adrien 1050 Fédéral app.6 Sherbrooke
GAGNON,Mlle Lucille 435 Chemin Ste-Foy app.901 Québec
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GALLIENNE,G~rard 2386 Marie-Victorin Sillery
GAULIN, Guy 380 de Chartres, app.4 Ville de Laval
GAULIN, René 60 Pleasant Blvd, app.2 Toronto
GENEST,Marcel-A. 51 St-Jacques Montmagny
GINGRAS,Raymond 1180 Berthelot, Québec
GIRARD, MmeIsabelle 1330 Elisabeth Ville St-Laurent
GOSSELIN, p. Dominique, Foyer Thér~se Martin, Rivi~re-Ouelle
GREGOIRE,DeSerre MmeFrançoise 4267 Old Orchard, app.9 Montr~al
GRENON,sr Alice 2355 Letourneux, Montr~al
GUILLOT, Daniel 499 ge Rue, Québec
HAMEL,Simon et Madame 694 Routhier, Ste-Foy
HAMILTON,Charles 12 d'Aubigny, L~vis
HOUDET,MmeCora 1004 Mont St-Denis Sillery
KLEIN, MmeLucille 1425 Jules Poitras app.213 Montréal
LACROIX, Noêl et MmeGermaine 1226 Craig, Sherbrooke
LAHAIE, Guillaume 383 Notre-Dame de Fatima Ville de Laval
LAMBERT,Raymond 90 Rioux, Sherbrooke
LANDRY,Mlle R~jeanne 471 COté, Ottawa
LANGLOIS,Michel et MmeR~jeanne 91 Xavier-Giroux, Beauport
LAPLANTE,Raymondet MmeJulienne 1180 Berthelot, Qu~bec
LAPLANTE, Mlle Lucie 138 Vachon Courville
LAPOINTE, Georges 1601 est bou1. Gouin, Montréal
LAROCHE,MmeMadone (Paquet) 4 de Chantal, Pont-Rouge
LEGAULT,Conrad 330 est Mozart app. 55 Montréal
LEMIEUX, p. Wi1frid 5750 boule Rosemont Montréal
LEMIRE, fr. G~ra1d 35 des C~dres C.P. 638 Rivi~re-du-Loup
LESSARD, Rodolphe 3240 Edouard Montpetit app.15 Montr~a1
LIMOGES, Jos~ et MmeJacqueline 158 Des1auriers Ste-Rose Ville de Laval
MacDONALD,Mlle M.-J. 1588 ouest St-Cyril1e app.712 Qu~bec
MERCURE,Camille 9509 bou1. Gouin ouest, Pierrefonds
MICHAUDM. et MmeDora 253 St-François, Edmunston, N.B.
MOISAN, MmeErnest 50 ouest St-Cyri11e, Québec
MONTPETIT,Tancr~de et MmeMarielle 1650 Maisonneuve, Duvernay
OS5, MmeEsther 1278 Lemoine Sillery
OUELLET,L~opo1d 215 d'Aiguillon, Québec
OUIMET, Yves et MmeDenise 68 Saurio1 app. 5 Ville de Laval
PAQUET,M1e Monique et MmeThér~se (Roy) 3320 bou1. Hawey, Beauport
PELLERIN, Claude et MmeLaure (Gauthier) 20 Laval Ville de Laval
PLANTE, Cl~ment 6293 Place de Pigner611es, Anjou
PONTBRIAND,BenoTt 2390 Marie-Victorin Sillery
POULIOT, Lorenzo 990 Cardinal-Rouleau app.4 Qu~bec
PROULX,p. Armand C.P. 636 Villa St-Jean, LaPocati~re
PROVENCHER,Gérard E. 934 Dosquet, Ste-Foy
RIZZOLI, Honoré 3453 Jeanne-Mance Montr~a1
ROSS, J.-O. Eddy 615 St-Réal, Québec
S1-0NGE, Jean-Jacques 671 Routhier Ste-Foy
STE-MARIE, Gaston 3147 Wellington Verdun
SCALLEN, Pierre 1180 Berthelot, Québec
TARDIF, Paul et Madame 8774 St-Hubert, Montréal
TESSIER, G.-Robert 2897 de Courcelles Ste-Foy
THERRIEN, Onil 505 de la Savane St-Paul l'Ermite
THIBAULT, Louis et MmeDenise (Paquin) 10805 Christophe Colomb Montréal
THIVIERGE,Gérard 1041 Kingston, Sherbrooke
TOUSIGNANT,Louis 849 des Bouleaux Trois-Rivi~res
TRAVERSY,Paul 6219 St-Vallier app.20 Montréal
TURCOTTE,Eug~ne 215 est de Castelneau Montréal
VALLEE, MmePaule 1252 Rousseau Sillery
VALOIS, Jean 5706 Laurendeau Montréal
VILLENEUVE,MmeLise 8 boule St-Joseph Charlesbourg ouest

269



.-

COMPTERENDUDE L'ASSEMBLEEMENSUELLEDU 19 JANVIER1977..---.

par André Breton

Clest devant un auditoire composé de 79 personnes que Me Denis
Racine ouvrit cette premi~re assemblée de l'année 1977.

Me Racine annonça les nouveaux répertoires et les dons! la
biblioth~que et expliqua les difficultés que nous rencontrons actuellement avec
l 1 impression de l'Anc~tre. Il souligna la présence de madameMoniqueDuval,
journaliste au Soleil dont l'article sur le Dictionnaire des famtlles de l'Anjou
venait d'~tre publié dans l'édition du jour.

Puis notre président présenta le conférencier, le p~re Clément
Cormier, c.s.c. Ce dernier fut successivement recteur de l'Université St-Joseph,
devenue Université de Moncton, de 1948 ! 1967, Co-fondateur du Centre d'études
acadiennes de la m~meuniversité de 1967 ! 1969. Directeur de ce Centre de 1967
~ 1974 et Chancelier de l'Université de Moncton depuis 1974.

Notre conférencier fit le récit des événements expliquant
la faible progression du peuplement acadien qui servait de bouclier ~ la colo-
nisation qUébécoise, ce qui devait aboutir ~ la conqu~te définitive de l'Acadie
en 1713 et ~ la dispersion en 1755.

Il sut de plus nous faire saisir le défi que présente la
généalogie en Acadie, 00 le manquede nombreux registres est compenséen partie
par l'abondance de recensements nominaux.

Bien que notre conférencier se soit humblement présenté a
l'auditoire comme"un amateur en généalogie parlant a une assemblée d'experts",
nous avons été a m~mede constater l'ampleur de son expérience. Il sut égale-
ment éveiller notre intér~t par les nombreuses anecdotes accumulées au hasard
de ses rencontres.

Au cours de ses recherches, il constata que la descendance
acadienne est issue d'un nombre restreint d'anc~tres qui ont essaimé dans
l 1Amériquedu Nord et de nombreuxpays! la dispersion. Monsieur Cormier nous
présenta un tableau illustrant ces faits. Ce tableau est reproduit ci-apr~s.

Le secrétaire remercia le conférencier apr~s qu'il eut répon-
du a de nombreuses questions de l'auditoire et le président leva ensuite l'as-
semblée.

M E M B RES A VIE

Deux membresde notre Société en payant leur contribution

ont décidé de prendre leur carte de membrea vie.
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LES PATRONYMESACADIENS

En 1938, recensement nominal aux Provinces Maritimes. Sur 34,000 familles
acadiennes, 29,237 (86%)portent 76 patronymes "acadiens".

Patronymes "acadiens": total: 76 ..100%
Remontant au XVIIe s 8~%
Ant~rieurs ~ 1755 91%
Post~rieurs ~ 1755 10%

Canadiens-français du Qu~bec: Madawaska- Restigouche
Quelques jersiais: G1ouc. .
QuelquesFrançais: St-Pierre/Mique1on- I1es de la Madeleine- Cap Breton -

a- nomapparaftau recensement de 1671 - b-! celui de 1686- C-Canadien

1a- LEBLANC
2b- ARSENAULT
3b- GAlLANT
4a- CORMIER
5a- BOUDREAU
6a- RICHARD
7a- DOUCET
8a- LANDRY
9a- POIRIER

10a- ROBICHAUD
11a- COMEAU
12b- LEGER
13b- ROY
14a- GAUDET
15b- CHIASSON
16a- MELANSON
17a- SAVOIE
18a THERIAULT
19a- BOURQUE
20a- CYR
21a- HEBERT
22 - DUGUAY
23a- DAIGLE
24a- THIBODEAU
25b- DOIRON
26b- HACHE
27a- BElLIVEAU
28 - DEVEAU
29 - AlLAIN
30 - MAILLET
31 - SAUlNIER
32 - BOURGEOIS
33C- GAGNON
34a- BRAUlT
35a- CAISSIE
36b- GODIN
37a- BERNARD
38a- BLANCHARD

2,749
1,543
1,167
1,079
1,054
1,021

955
910
760
759
702
640
604
576
539
535
510
509
481
450
422
397
383
377
371
369
353
306
295
293
285
279
268
259
252
248
247
246

1-Danie1
1-Pierre
*-Miche1 (26b)
1-Robert
1-Miche1
2-Mich./Frs
1-Germain
2?Ren~ a/j
2-Mich./JB
1-Etienne
1-Pierre
l-Jacques
1-Jean
1-Jean
l-Guyon
2-Chs/Pi.
1-François
l-Jean
1-Antoine
2-Pierre/Ls
2-Ant./Etien.
2-Frs/Frs
1-01i vi er
1-Pierre
1-Jean
1-Miche1 (3b-)
l-Antoine
l-Miche1
1-Louis
l-Jacques
1-Louis
1-Jacques
3-M/P/J
l-Vincent
l-Roger
l-Pierre
1-Andr~
1-Louis

,39 - GOGUEN
40a- D'ENTREMONT
41 - BABINEAU
42a- AUCOIN
43a- DUPUIS
44b- BENOIT
45a- BABIN
46C- MICHAUD
47a- MARTIN
48C- OUELLET
49C- ALlARD
50 - LANTEIGNE
51 - SURETTE
52C- VAUTOUR
53a- DUGAS
54C- ALBERT
55C- BRIDEAU
56 - BUJOLD
57C LAVOIE
58a- PITRE
59a- AMIRAUT
60 - MAZEROLLE
61 - VIENNEAU
62 - BOUCHER
63C- GAUVIN
64a- PELLERIN
65 - FOUGERE
66C- lOSIER
67 - BORDAGE
68b- BASTARACHE
69 - FOREST
70 - POTHIER
71a- GAUTREAU
72C- FOURNIER
73b- HENRI
74C- POUlIN
75a- GIROUARD
76 - THIBAULT

238
236
231
212
205
194
193
192
188
182
180
180
177
167
166
162
160
155
152
147
147
142
142
140
139
138
132
130
130
129
128
128
125
125
115

'115
111
104

l-Joseph
1-Phi1ippe
2-Jean/Mich.
l-Mouton
2?Mich/Mapt.
1-Martin
1-Antoine
l-Joseph
2-Pi. IBor.
1-Louis

l-Louis
1-Pierre
1-
1-Abraham
plusieurs

l-A1ain

l-Jean.
1-François
l-Louis
l-Baptiste
plusieurs
l-Char1es
l-Louis?
1-Jean
1-Prosp~re Desj.
l-Pierre
l-Jean

2-Jean-Ls
l-François
l-Baptiste
l-Robert
l-Joseph
1-François
2-Pierre/Ls

271



.

----

AVIS DE CONVOCATION

PROCHAINE
,

REUNION

mercredi le

16 février 177

a

20 :00 h.

chez les

SOEURS MISSIONNAIRES FRANCISCAINESDE MARIE

388 est, Grande-Allée, coin Claire-Fontaine

S.C.G.

Conférencier:M.LS-PHILIPPE BONNEAU,1ng.

Sujet: a) Rédaction de 11ouvrage sur son
grand-pêre, Gédéon Bonneau

b) Ses recherches sur le terrier de

St-François de Montmagny.
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